
Sint unum n. 311  
NOUS SERONS JUGÉS SUR L’AMOUR : Le JUGEMENT DERNIER 
 
«Tout ce que vous avez fait à l’un de ces plus petits qui sont mes frères, c’est à moi que 
vous l’avez fait» (Mt 25,40). 
 
   Le passage sur le jugement dernier (Mt 25,31-46) n’est parabole qu’en partie. Ce qui le 
caractérise par rapport aux autres paraboles, c’est le continuel déplacement du symbole à la 
réalité, tant dans les personnages (le pasteur, le roi-Fils de l’homme, le Père), que dans 
l’attribution de l’héritage (vie éternelle-supplice éternel).  
   Il décrit une transformation de situation. C’est un récit-révélation: au terme de la vie nous 
serons jugés sur l’amour. 
   Comment vivre maintenant le temps présent, si alors c’est un tel jugement qui sera 
prononcé? Il y a un lien extrêmement étroit, entre ce que je fais maintenant et ce que je 
recevrai alors. 
   Le jugement portera sur ce que j’aurai fait ou pas fait aux plus petits (vv. 40.45), et de cela 
dépendra que j’hérite du Royaume de Dieu ou que j’en sois définitivement exclu. 
    Mais que faisons-nous de cet enseignement? Se concrétise-t-il en un engagement quotidien 
à vivre l’amour réciproque, qui est le plein accomplissement de la Loi (Rm 13,8 et 10)? 
Quelle place dans notre vie occupe la justice, l’aide aux nécessiteux, la défense des faibles?   
 
   Seigneur Jésus, que tes paroles résonnent vraiment en notre cœur: «J’ai eu faim et vous 
m’avez donné à manger; j’étais un étranger et vous m’avez accueilli; nu, et vous m’avez vêtu; 
malade et vous m’avez visité ; en prison, et vous êtes venus à moi». 
   Ce sont des comportements tellement simples et concrets: on ne peut qu’être étonnés qu’ils 
ne nous trouvent pas quotidiennement occupés à les mettre en pratique, à en vivre davantage 
qu’à en parler.  
   Seigneur, porte-nous à rencontrer les nombreux «petits» qui sur nos chemins ou dans nos 
banlieues vivent en marge. Ce sont des frères et des sœurs pour lesquels tu as versé ton sang, 
avec eux tu t’identifies. En eux nous pouvons te rencontrer, en leur reconnaissant à eux la 
dignité de vie et en donnant à ton Cœur la joie. 
   Combien douce, combien enthousiasmante ta promesse qui place parmi les bénis du Père 
qui reçoivent en partage le Royaume de Dieu. Merci, Seigneur, pour le concret de la charité 
qui fait de nous les bénis du Père dans l’éternelle joie. 
 
    Prie l’Esprit saint: qu’Il imprime en ton cœur les paroles de Jésus sur le jugement dernier, 
qu’il te donne une charité effective! Puis continue par cette prière :   
 
   Esprit saint, Amour du Père et du Fils, répands en notre cœur l’amour de Dieu. Nous 
vivrons alors quotidiennement une charité patiente, bienveillante, humble, soucieuse des plus 
pauvres. Amen. 
 
L’ÉCOUTE de la PAROLE 
 
    «Recevez en partage le Royaume préparé pour vous» (Mt 25,34). 
 
   Lors de l’ultime rencontre avec Dieu, avant le jugement final, nous serons séparés en deux 
groupes à partir du critère que Jésus indique très clairement: «Si vous avez fait/ou n’avez pas 
fait quelque chose à mes frères les plus petits». 
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   C’est une indication tout à fait précise: elle appelle au devoir impérieux de prendre soin des 
nécessiteux, de servir avec humilité qui est a faim, sans travail, sans logis, malade. Cinq fois 
Jésus emploie des adverbes de temps: «maintenant, alors»: l’accueillir «maintenant» en les 
«plus petits» signifie nous préparer à être accueillis «alors» dans le Royaume de Dieu. 
   Et qui ne l’accueille pas ainsi? Il en résulte comme deux groupes, ils entendront une 
sentence opposée: «Venez, les bénis», «Allez-vous en loin de moi, maudits». 
   Nous devons bien tenir présent que le jugement d’alors, nous nous le préparons nous-
mêmes maintenant, en cette vie présente, si nous faisons ou si nous ne faisons pas des choix 
de justice, d’accueil, de défense en faveur des pauvres (S. Fausti). 
 
De l’Évangile selon saint Mathieu, chapitre 25, versets 31-46: 
 
   Quand le Fils de l’homme viendra dans sa gloire, accompagné de tous les anges, alors il 
siègera sur son trône de gloire. Devant lui seront rassemblées toutes les nations, et il 
séparera les hommes les uns des autres, comme le berger sépare les brebis des chèvres. 
Il placera les brebis à sa droite et les chèvres à sa gauche.  
   Alors le roi dira à ceux qui sont à sa droite: «Venez, les bénis de mon Père, recevez en 
partage le Royaume qui a été préparé pour vous depuis la fondation du monde. 
  Car j’ai eu faim, et vous m’avez donné à manger; j’ai eu soif et vous m’avez donné à boire; 
j’étais un étranger et vous m’avez recueilli; nu, et vous m’avez vêtu; malade, et vous m’avez 
visité; en prison, et vous êtes venus à moi». 
   Alors les justes lui répondront: «Seigneur, quand nous est-il arrivé de te voir affamé et de te 
nourrir, assoiffé et de te donner à boire? Quand nous est-il arrivé de te voir étranger et de te 
recueillir, nu et de te vêtir? Quand nous est-il arrivé de te voir malade ou en prison, et de 
venir à toi?». Et le roi leur répondra: «En vérité, je vous le déclare, chaque fois que vous 
l’avez fait à l’un de ces plus petits qui sont mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait!».  
   Alors il dira à ceux qui seront à sa gauche: «Allez-vous en loin de moi, maudits, au feu 
éternel qui a été préparé pour le diable et pour ses anges. Car j’ai eu faim et vous ne m’avez 
pas donné à manger; j’ai eu soif, et vous ne m’avez pas donné à boire; j’étais un étranger et 
vous ne m’avez pas recueilli; nu, et vous ne m’avez pas vêtu, malade et en prison, et vous ne 
m’avez pas visité. Alors eux aussi répondront: Seigneur, quand nous est-il arrivé de te voir 
affamé ou assoiffé, étranger ou nu, malade ou en prison, sans venir t’assister? Alors il leur 
répondra: En vérité je vous le déclare, chaque fois que vous ne l’avez pas fait à l’un de ces 
plus petits, à moi non plus vous ne l’avez pas fait. 
Et ils s’en iront, ceux-ci au châtiment éternel, et les justes à la vie éternelle. 
 
   En silence d’adoration, laisse cette Parole parler à ton cœur. Relis ce passage d’Évangile. 
Demande à l’Esprit de charité d’habiter en ton cœur, qu’il te fasse comprendre ce que 
comporte la mise en pratique concrète de l’amour, du service des faibles. 
   Puis fais les cinq moments de prière, à partir de cinq paroles de la Bible. Après chacune, 
garde un temps de silence pour méditer, ou bien prie une dizaine de ton chapelet. 
 
1. «Quand le Fils de l’homme viendra, il placera les brebis à sa droite et les chèvres à sa 
gauche». Une séparation tout à fait nette! Et le jugement final portera sur l’amour. Es-tu bien 
conscient que c’est ainsi que s’achèvera ta vie? Cela est-ce présent à ta foi, de savoir que 
Jésus viendra dans sa gloire pour juger les vivants et les morts? Et que cette venue mettra fin à 
l’histoire et inaugurera de façon visible le Règne de Dieu ? Beaucoup ne croient pas à la vie 
éternelle; et toi, y crois-tu? 
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2. «Venez, les bénis de mon Père, recevez en partage le Royaume… »! Désires-tu compter 
parmi les bénis, et fais-tu passer ce désir en engagement concret de justice, d’accueil, de 
charité? Es-tu convaincu que ton avenir dépend de la façon dont tu vis présentement? Que 
veux te dire Jésus quand il souligne les diverses nécessités de la vie humaine, la faim et la 
soif, le logis, le travail, la dignité…, devant lesquelles tu dois savoir prendre position? 
 
3. «Allez-vous en loin de moi, maudits…». Pourquoi Jésus s’exprime-t-il en termes aussi 
crus, aussi définitifs ? Pourquoi ne sera-t-il laissé à personne aucun autre temps, aucun autre 
remède? Tout reste lié à ta vie d’aujourd’hui: tes actions, tes comportements d’accueil ou de 
rejet des plus petits? Est-ce que te fait réfléchir, le fait que Jésus s’identifie avec tous les 
nécessiteux, de quelque race, couleur ou religion qu’ils soient? 
 
4. «Ils lui répondront: Seigneur, quand nous est-il arrivé de te voir affamé, assoiffé, 
étranger, nu, malade, en prison?» C’est une question importante : quand t’avons-nous vu? 
Portes-tu attention aux faits et aux situations en lesquels s’exprime la présence de Jésus? Peut-
il vraiment être affamé, assoiffé, ou étranger et nu ou malade ou en prison? Est-ce possible 
que Jésus partage ainsi la vie de toutes les personnes? Oui, laisse-toi provoquer par cette 
question!   
 
5. «En vérité je vous le déclare: ce que vous avez fait ou n’avez pas fait, c’est à moi que 
vous l’avez fait ou ne l’avez pas fait?». Pourquoi Jésus s’identifie-t-il avec les plus 
nécessiteux, pourquoi vient-il à nous dans le signe du pauvre? Comprends-tu qu’il s’est rendu 
solidaire de l’humanité entière, dans son besoin de salut? Et que pour cette raison il est 
présent en tous les crucifiés, les persécutés, les opprimés, les marginalisés? Que t’enseigne 
cette solidarité de Jésus avec nous? Prie pour comprendre que ta vocation se joue là, dans 
cette solidarité!... 
 
Pour poursuivre la RÉFLEXION… 
 
  «Ce splendide passage est la synthèse de la théologie de Mathieu: nous sommes jugés sur la 
base de ce que nous faisons à autrui. Chaque «autre» est toujours l’Autre! En effet le premier 
commandement est égal au second (Mt 22,29), parce que le Seigneur s’est fait notre prochain 
et qu’il est toujours avec nous (Mt 28,29) sous le signe du Fils de l’homme, le Crucifié, qu’il a 
le visage de tous les pauvres de la terre. 
  Ce passage, donc, met au centre le Fils de l’homme qui s’identifie avec les ultimes. 
L’accueillir ou non, c’est accueillir ou non le salut. Le texte est très suggestif, il est ouvert à 
de nombreux sens et développements, en toute direction. Car Dieu est amour, et l’amour 
embrasse tout et tous» (S. Fausti). 
   Pour «servir les pauvres», il faut la capacité de réagir aux obstacles, aux fatigues, aux 
oppositions, à l’ironie que doit souvent affronter la personne qui décide de s’investir et de 
risquer: mais qu’est-ce que tu penses pouvoir changer, qui te le fait faire, que crois-tu 
devenir?!... Il ne faut pas renoncer. Pour le cœur généreux il n’y a pas de limites: le cœur qui 
sait aimer n’a pas de limites. 
 
INTERCESSION: Donne-nous d’aimer comme tu aimes, Seigneur Jésus! 
 
  «Priez en mon nom, nous dit Jésus: ce que vous demanderez en mon nom, je le ferai» (Jn 14, 
13-14). Seulement sa grâce peut rendre notre cœur semblable au sien, capable de vivre un 
amour effectif à l’égard des plus pauvres. Prions pour que l’Église porte vraiment les intérêts 
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des pauvres et avec eux. Prions pour les baptisés, pour les nouvelles vocations, pour la 
persévérance dans la foi.  
 
. Que l’Église annonce et vive l’Évangile des pauvres: Seigneur, rends-nous capables 
d’aimer!  
. Donne-nous de vivre le commandement de la charité par un engagement sincère: Seigneur, 
rends-nous capables d’aimer! 
. Que nos familles soient des foyers d’accueil et d’hospitalité: Seigneur, rends-nous 
capables d’aimer! 
. Que les jeunes s’ouvrent au don de soi dans un amour vrai, en solidarité avec les 
nécessiteux: Seigneur, rends-nous capables d’aimer! 
. Que les personnes consacrées témoignent de la gratuité du service: Seigneur, rends-nous 
capables d’aimer! 
. Que nos paroisses sachent appeler et former au volontariat: Seigneur, rends-nous capables 
d’aimer! 
. Que naissent de nouvelles vocations pour le service de l’Évangile des pauvres: Seigneur, 
rends-nous capables d’aimer! 
                                                    (continue librement l’intercession!) 
    
   Seigneur Jésus, tu es le cœur de notre vie: Parole d’amour pour le présent et le futur de toute 
existence. Unis à toi notre cœur, que nous devenions des témoins crédibles d’une Église-
communauté qui n’exclut personne et qui se fait proche de chacun. Fais-nous entrer dans ta 
solidarité, pour qu’en toi nous sachions donner leur place aux pauvres, aux marginaux, à tous 
ceux et celles qui ont perdu la route; et que nos paroisses, nos communautés, nos familles 
deviennent des lieux d’accueil. 
   Tu as été envoyé pour porter aux pauvres la Bonne Nouvelle: que ton amour du Père pour 
les humains réalise une Église-communion de vocations, où le oui des hommes et des femmes, 
des prêtres et des personnes consacrées, des familles, des missionnaires, selon la vocation 
propre de chacun, rende concrète ta solidarité pour toute créature.   
   Donne-nous de savoir nous engager à construire avec nos frères et sœurs la communauté 
selon un cœur grand et accueillant comme le tien. Reste près de nous chaque jour, pour que la 
semence de l’amour que tu as mise en nous puisse grandir et fructifier pour ton Royaume. 
Amen. 
 
. Termine en priant le Notre Père. 
. Au cours de ce mois, relis chaque jour et garde en ton cœur une des phrases bibliques que 
proposent ces pages. 
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